
Bon, c’est entendu, le
titre de ce papier n’est
pas en langue. Ni

d’OC, ni d’Oil. II n’en
exprime pas moins un
drôle de sentiment. Et
quelque part c’est un
sentiment de malaise suite
aux échanges médiatiques
qui ont entouré l’accord
passé, et désormais validé,
entre « Europe Ecologie –
Les Verts» et le Parti
Socialiste.

Ce n’est pas tant le fait que l’accord ne
précise pas explicitement la sortie du
nucléaire qui soit choquant, mais plutôt
qu’on ait laissé croire, et quelquefois au
plus haut niveau d’EELV, que sans cette
dernière aucun accord n’était possible.
Médiatiquement la sauce n’a pas prise.
La différence, visiblement un peu trop
subtile, entre « sans affirmation sur la
sortie du nucléaire aucun contrat de
gouvernement n’est envisageable » et
« strictement aucun accord n’est possible
sans sortie du nucléaire » n’a pas été
comprise.
Résultat : beaucoup de communiqués,
contre communiqués, de chiffres sur la
réduction de la part du nucléaire,
d’échéances, de polémiques autour de
retraitement du MOX, beaucoup de
coups de menton. Ils ont été très vite
traduits comme autant de « combinazione »
par le triste monolithe UMP très
favorable au nucléaire et que tout les
« Fukushimas » du monde ne sauraient
ébranler.
On trouve pourtant dans cet accord des

choses intéressantes au regard de la lutte
contre  les  inégal i tés  socia les  et
terr i tor ia les ou par rapport  à  la
reconversion écologique de l’économie.
Citons la retraite à 60 ans à taux plein
pour les carrières longues et les métiers
pénibles, la promotion d’une autre
agriculture, un impôt plus juste et mieux
réparti, le développement des énergies
renouvelables, un engagement vers
l’efficacité énergétique.

Par rapport aux thèmes défendus par
les régionalistes nous noterons la
valorisation de la diversité culturelle, un
engagement à ratifier « la charte des
langues régionales et minoritaires » ce

qui promet de beaux débats... au cas où ;
mais également l'abrogation de la
réforme territoriale de 2010 avec la
suppression du conseiller territorial.
Autant d’éléments qui nous semblent
majeurs.

Faut-il pour autant, après les problèmes
posés par la forme, se réjouir sur le fond
de cet accord ? Je ne le crois pas et pour
trois raisons.
1) Nous avons suffisamment de recul
pour savoir que sans mobilisation
citoyenne, sans demande sociale forte les
avancées proposées ne seront pas, dans
un temps de crise financière et de diktat
des marchés financiers, prioritaires voire
resteront lettres mortes.
2) La remontée dans les sondages d’un
N i c o l a s  S a r k o z y  q u i ,  d e v e n u
soudainement responsable, nous promet
du sang et des larmes n’est pas
complètement étrangère a ce cafouillis
médiatico-politique. Et là est aussi le
danger. Nous devons veiller à ce que les
Français ne considèrent pas qu’il est
illusoire de changer le capitaine du
bateau en temps de crise et surtout de
confier la barre à des gens qui sont dans
le débat stérile ! Médiatiquement Sarkozy
et l’UMP disposent d’une machine de
guerre. Toute erreur est exploitée. Pour
contrer cela il nous faut être sur nos
idées, sur nos valeurs et proposer une
alternative claire.
3) Cet accord aura fait une victime
collatérale, Eva ! Parce qu’elle a vu son
temps médiatique réduit par un débat PS-
EELV dans lequel elle s’est sentie, entre
autre pour avoir mis sur le nucléaire la
barre trop haut, étrangère. C’est clair, Eva
a eu le blues ! Et ce n’est pas bon, pour la
candidate que nous, régionalistes,
soutenons. Alors certes,  Eva a trébuché,
ce serait idiot de le nier. Mais elle n’est
pas tombé ; elle s’est redressé et est
maintenant plus forte. Plus que jamais,
nous sommes et restons avec elle.

Allez, parions que pour cet accord
« That's all folks! » et que nous entrons
vraiment en campagne pour faire
avancer nos idées et soutenir la
candidate qui nous rassemble « Eva tout
déchirer, je vous dis ! »

Hervé GUERRERA

La Letra Occitanista
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Lo nucleari es au còr de la batèsta
politica, aquela energia centralizada
que nos pòrta la fada Electricitat.
Ambé 58 reactors en activitat, siam
lei melhors, e d’unei serián arrestats
(se parla, estimacion variabla, de 2 a
24 per 2025!) estent l’acòrdi entre
socialistas e ecologistas. Segur,
aquò’s pas acordable ambé lo grop
de pression nucleari (Areva, EDF).
Tre l’anóncia de l’acordança, lo
President s’es  portat a l’endavant
de la contèsta e nos diguèt que
l’industria francesa fariá l’artima :
perda d’emplecs, demoliment pus
car que la bastison d’autrei reactors.
Au còp, TF1 declara encuei que
Areva seriá a mand de licenciar…!
Pasmens, parla gaire lo president
dau demoliment de Super-Fenís que
costèt non pas 900 milions d’euros
coma EDF va diguèt, puslèu vint
còps mai… Es mut sus leis emplecs
per obratge de demoliment (550 per
Super-Fenis).E d’aquesta messòrga,

lo Sarkozy t’afortisse que l’electricitat de la
mainatgiera aumentarà de 67%, pas qu’aquò ! 

Silenci sus leis energias alternativas,
l’isolacion termica dei bastiments, ostaus e
locaus industriaus, que fan baissar la
consomacion. Silenci sus lei sites per lei
degalhs nuclearis que son mandats fòra França
ò enfoiuts dins lei 1160 sites que còstan encara
mai car que se pensava. Silenci sus lei dos a
tres cents mila emplecs dins lo malhum deis
energias renovelablas. E nos paralarà pas lo
president dei 50 000T d’uraniom apaurit cada
an e recicladas  dins l’industria de l’armament
per utilizacion en Libia ò autra part. De
bordilhiers a cèu dubèrt! Messòrgas a cha
dotzena...

Sensa comptar la  possibi l i tat  d ’un
Focochimà dins nòstrei regions que serà pas
mendre tant au Nòrd  coma au Sud de Lèira.
M’enfin, de tant que l’auvari  tombe pas sus
l’Elisèu, es coma la resulta dau  rescaufament
climatic que coneissèm encar aqueste mes de
novembre : basta que passe cò dau vesin !
Messorguier de tria e inocentissime Pinoquiòsi,
avalisca!

Gerard TAUTIL 
revirada : http://locebier.free.fr
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« Les écolos Border line ? Mais non, Eva bien, je vous dis ! »

Lo Partit Occitan sosten EVA JOLY
Per sa coeréncia politica, dins la constànçia de nòstra campanha electorala

Tèn-ti fièra EVA! Tiens bon EVA!
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BREVAS
LGV, TGV OU TER ? Le jour où tout bascule

Le “dossier” LGV-Paca prend un tournant. RFF qui a lancé
une pseudo concertation a déclanché un mouvement
d’opposition qui se radicalise en rendant publics 4 faisceaux
répondant à la demande des élus UMP des métropoles et de
Michel Vauzelle. Nous avons déjà fait écho (N°123-124) aux
contre-propositions relatives à des transports de proximité qui
sont possibles et nécessaires dans la situation actuelle des
transports régionaux. Le maillon faible de RFF et de l’Etat a été
de céder à la demande des élus et de se retrouver à présent
en opposition avec une fronde. Après avoir satisfait la maire
d’Aix, ils ne trouvent pas le même accueil dans le Var. C’est à
présent au tour d’élus UMP des petites et moyennes
communes de s’opposer publiquement aux tracés impactant
leur territoire. Sous la pression populaire et celle d’un électorat
potentiel qui les fait revenir en arrière. Le Var est au coeur du
dispositif des tracés. De nombreux collectifs sont nés depuis
un mois, mobilisant de nombreuses associations, des
vignerons et des agriculteurs, et les partis varois EELV et Partit
Occitan. 31 associations ont adressées à M. Vauzelle une
demande d’audit indépendant sur un scénario zéro
(aménagement, amélioration des voies, réouverture des gares
abandonnées, priorité aux TER). La fronde a gagné également
l’Est des Bouches-du-Rhône et la municipalité d’Aubagne est
entrée aussi  dans l ’opposi t ion.  Les réunions de
« concertation » de RFF se trouvent dans l’impossibilité de
fonctionner, tant elles sont neutralisées sous la pression des
opposants. Ce qui est important dans cette mobilisation, c’est
la connaissance des dossiers par les associations et leurs
rapides réactions aux initiatives de RFF qui semble perdre de
plus en plus la main. L’unanimité des opposants pour un  refus
de tout tracé, « ni ici ni ailleurs !», fait leur force. Il n’est pas
question de renvoyer la LGV au Centre Var. Une ambiance
Larzac est en train de naître autour des défilés massifs de
tracteurs qui investissent Toulon. Le scoop vient de Hubert
Falco qui dit avoir renoncé à sa gare LGV et qui  se déclare à

présent dans l’opposition. Comme quoi, il ne faut jamais croire
qu’un ancien ministre à l’aménagement du territoire, ça ne
change jamais d’idées…Mais la vigilance reste de rigueur, car
RFF n’a sans doute pas dit son dernier mot. Et la Région devra
aussi évoluer sur des positions alternatives à la LGV dont les
populations ne veulent pas. On ne peut jouer la LGV contre les
transports régionaux sans que cela finisse par se savoir et finir
par se retrouver avec une LGV sans les moyens nécessaires
pour la rénovation et l’innovation des transports de proximité..
Une vraie concertation régionale doit voir le jour à présent.
D’autant plus que le projet LGV a du plomb dans l’aile.G.T.

ORANGE 1 : 2 piscines + 1 = 0,
JB, un gestionnaire avisé

Depuis quelques années, J. Bompard, maire d’Orange
s’est mis en tête de construire un Parc aquatique sur un
site protégé, la Colline d’Orange. Malgré les
aver t issements d’Anne-Mar ie HAUTANT, élue
d’opposition, Vice-présidente du Conseil Régional et
membre du POC qui ne cesse de lui rappeler que cela
ne pourra se faire, J.B, fort de ses certitudes, passe en
force. Il fait abattre des chênes centenaires sur
l’emplacement prévu et ferme la piscine découverte des
Cèdres en juillet 2010. En juin 2011, la commission de
sécurité exige la fermeture de la piscine couverte Plein
Ciel où aucun réaménagement de mise aux normes n’a
été fait depuis de nombreuses années. Orange n’a plus
de piscine. Devant la réaction des orangeois et des
clubs utilisateurs qui manifestent, soutenus par Orange
Autrement, l’association qui épaule Anne-Marie
HAUTANT dans son action pas toujours facile, le conseil
municipal programme des travaux pour pouvoir rouvrir la
piscine Plein Ciel en... septembre 2012.

ORANGE 2 :

JB, épinglé par la Chambre Régionale des Comptes

Le code général des collectivités territoriales prévoit

que le conseil municipal peut voter des indemnités au
maire pour couvrir ses frais de représentation dans
l’exercice de sa fonction et dans l’intérêt des affaires
de la commune. De 2001 à 2010, le conseil municipal
d’Orange a attribué à J. Bompard 158194 € d’indemnités
pour frais de représentation. Pour la Chambre Régionale
des Comptes, la plupart des justificatifs produits
« sont donc sans rapport avec la fonction de
représentation du maire. Elles sont de ce fait
étrangères à l’intérêt des affaires de la commune ».
Séjour en Autriche de Mme Bompard, factures de soins
de vinothérapie, hammam et bain thermal, achats de
parfums, crèmes bronzantes, produits de bains, de
cigares et de cigarettes à l’étranger, d’instruments de
musique, de literie, factures d’alimentation ou de
bricolage. A cela s’ajoutent l’utilisation de deux voitures
de fonction de la mairie par Mme Bompard et des
cessions immobilières par la ville cumulant « plusieurs
anomalies ». Et ce n’est pas tout. En décembre 
M. Bompard a été mis en examen pour prise illégale
d’intérêts dans le cadre d’une enquête ouverte en 2008
portant sur l’achat par le couple Bompard de deux
terrains situés sur la commune. Tout deux avaient été
placés en garde à vue dans ce dossier, en janvier
2009. » (source Le Monde , Cour des Comptes).
Vous pouvez lire le rapport de la Chambre Régionale
des Comptes sur le blog d’Orange Autrement :
http://orangeautrement.over-blog.com/ Pages 26 à 31
du rapport. Gilbert Brawanski
l Dimanche 13/11 à Mouans-Sartoux, 97 % des
votants ont dit non à la création d’une grande
communauté d’agglomération rattachant leur commune
à Cannes et au Cannet. Un score sans ambiguité pour
nos amis de Mòns Sartós : Non : 3448 (96,93%), Oui :
109 (3,07%), Blancs et nuls : 10

Démocratie locale et territoriale. A propos des « dossiers » en cours…
La reforme territoriale faisant des métropoles l’instance pertinente de structuration des territoires et, d’autre part, la priorité donnée au niveau des

infrastructures de transport ferroviaire, à la LGV et au ”tracé des métropoles” au détriment des lignes TER et du service  à l’ensemble des populations,
obéissent dans sa maligne cohérence à une même conception du territoire et de sa gouvernance : celle d’ une captation des décisions et des pouvoirs
par une oligarchie de grands élus, de technocrates et de grandes entreprises, pour des territoires désormais considérés comme purs supports de flux
entre grands pôles . Ceux ci étant occupés à leur rôle dans la compétition mondiale (soyons fous!), et n’accordant aux espaces et communautés situées
malencontreusement sur le passage, qu’un statut ; et ce, selon la nomenclature officielle, de territoires interstitiels!

Et les aspects sémantiques ont ici toute leur importance: on est passé dans le vocabulaire de la DATAR, en quelques années de l’opposition entre
territoires et flux (2000), à la capacité des flux à faire territoire”(2005), pour finir aujourd’hui a la ”possibilité d’habiter les flux” (2011). Cette conception
heurte heureusement de nombreuses sensibilités dans le pays et la reforme territoriale a valu au gouvernement la perte du Sénat, ce qui pour un
gouvernement de droite est une performance.

Quant à la LGV, si l’on peut saluer l’opposition des élus des petites communes et de la profession viticole dans le sillage de la FNSEA, se contenter de
cibler RFF qui n’est qu’un rouage, ou même l’Etat de façon vague, me semble insuffisant : M. Falco n’était-il pas secrétaire d’Etat à l’aménagement du territoire
il y a quelques années lorsque tout ceci était en gestation ? Les acteurs mobilisés aujourd’hui gagneraient en cohérence me semble-t-il, au-delà de la défense
ponctuelle de leurs biens, à d’une part cesser de voter tant au niveau local
que national pour des personnalités mégalomanes, et à, d’autre part,
regarder de plus près dans les programmes présidentiels où se situent les
engagements nets pour un développement durable, pour une attention à la
démocratie locale et une autre conception moins utilitariste des territoires.

Thierry BARTOLI

Seize  mois après juin 2010, « l’i sian mai »,
la basse vallée de l’Argens est encore submergée
par les eaux, mais cette fois c’est un débord
classique bien que très important que l’on avait
pas connu depuis de longues années si l’on
excepte la catastrophe de Malpasset (1959) qui
reste l’année de référence. Les fortes pluies ont

commencé le jeudi 3 novembre
et il a plu sans discontinuer
jusqu’au dimanche, ce qui a
entraîné une montée importante
de la plupart des cours d’eau, sur
la commune de Roquebrune, la
Maurette, la Vernède, et le
Fournel, au Muy, la Nartuby et
l’Endre, à Puget, le Gabron, enfin
à Fréjus, le Reyran.
Dimanche 6, l’ Argens, dans le
secteur de Roquebrune atteignit
son niveau de débordement dans
la nuit; dés la fin de la matinée de
dimanche le niveau de l’eau avait

dépassé les 5 mètres. En mai d’aco  , un violent
coup de vent d’Est (lo còp de chavana) amena
une forte houle de marée haute empêchant les
cours d’eau côtiers de se répandre dans la mer.
Routes et chemins coupés, une cinqu antaine
d’exploitations agricoles touchées, la situation

était difficile.
Après « lo malastre », avant la prochaine crue,
que faire  ? Le président de la chambre
d’agriculture, disait dans une interview à Var
Matin : « mais deux fois en peu de temps, c’est
pénible. Cela dit, il faut maintenir des agriculteurs
dans la vallée ,l’agriculture est d’utilité publique !» 
Mais cela fait des années que l’on ne fait rien

ou pas grand-chose pour mettre hors d’eau la

vallée de l’ Argens ! Je pense à un rapport fait à
la demande de la mairie de Roquebrune, en
1990, qui prévoyait des retenues collinaires sur
les torrents de la commune, retenues qui auraient
servi de bassins de rétention; comme d’ habitude
ce rapport est resté lettre morte !
Jusqu’à quand les agriculteurs continueront-ils
avec cette épée de Damoclès qui pèse
lourdement sur eux ? Vite, il faut agir! L’avenir du
pays et des gens est en jeu.

J-P MARTIN

CONCOURS !
Lo Cebier offre un abonnement gratuit à toutes les personnes qui relèveront

DIX noms synonymes de palun, negadis, en indiquant leur situation
géographique et la date des derniers accidents climatiques en liaison avec un
phénomène de crues, d’inondations. Bonne chasse. Pour certains ce ne doit
pas être très difficile !
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� SANHA de Mar

A la Borsa dau Travalh,  

la fèsta per pensar e viure

au país

Lo dissabte 19 de novembre fuguèt per la
Federacion Provençala dau Partit Occitan
una jornada dei mai cargadas per sei
militants. Au programa  : convencion lo
matin tre 9o30, forom sus lo tèma de « lo
projècte occitan au sègle XXI  », sopar
puèi un balèti fins qu’a  0 ora30…

Convencion – De delegats de Provença
tota s’èran donats rendètz-vos lo matin per
faire lo bilanç de l’annada passada e
discutir dei perspectivas per 2012.  Fuguèt
saludar a-n aquela escasença lo
desvolopament dau Partit Occcitan en
Provença ambé una creissença regulara

dau nombre de sei sòcis (quasiment 30%
en mai en un an), una augmentacion de
seis activitats e de sa vesibilitat e enfin
una creissença de sei receptas gràcias a
la reversion deis elegits dau Partit Occitan
a la Region (Anna Maria Hautant e Arvèi
Guer re ra )  d ’una  pa r t i da  de  son
indemnitat.  Mai vist lo còst dau Cebier
sempre mai grand e la menaça que pesa
sus le i  f inanças de Region,  una
soscadissa es lançada sus l’avenidor de
nòstra jornau. En fin de matinada, lei
delegats votèran lo pr incipi d’una
preséncia ais eleccions legislativas e d’un
sosten actiu a la candidature de Eva Joly.

Fèsta e Forom – Fasiá de temps qu’òm
l’esperava la Fèsta dau Partit Occitan-
Region Provença e es a La Sanha de Mar,
ont lo Partit Occitan tèn un conselhier

municipau (Miquèu
Tournan), que l’edicion
de 2011 (aquela dau
reviscol) se debanèt.
Mentre que l’après-
miègjorn, oraganizat
en Forom, recampava
sòcis e simpatisants
dau Partit Occitan mai
tanben responsables
de EELV de La Sanha
e representants dau
PS (lo POc ten a
mercejar lo Conse de

La Sanha En Vuillemot per son sosten
logistic e sa dubertura e Na Driguez,
(conselhiera municipala de Tolon per sa
v e n g u d a )  l o  s o p a r  ( t o t  a l e s t i t
benvolentament per Valerie Costa) e lo
balèti (ambé lo grop « Per un Còp »)
atirèron fòrça mond de l’exterior (130) !
L’escasença per lo Partit Occitan de se
faire conóisser e promòure son projècte
de societat. Seguèron d’intervencions
nombrosas ambé lei bilanç d’Arvèi
Guerrera (delegat SRDT a la Region e
d’Anna Maria Hautant Vice-presidenta de
la Region a la Santat), de Gerard Tautil
(Regions, Euròpa, politica e institucions),
Gustau Alirol, president du Partit Occitan e
de Regions e Pòbles Solidaris (un bilanç
provisòri sus leis acòrdi PS-EELV), e leis
intervencions remarcadas de Anna Maria
Poggio e Pèire Brechet (cice-presidenta e
president nacionaus de l’Institut d’Estudis
Occitans) sus la preparacion de la
manifestacion dau 31 de març a Tolosa
per la Lenga d’Òc. De notar enfin, la
capitada de la conferéncia de premsa
organizada avans la « Fèsta » qu’aguèt un
resson dei bònas au nivèu locau e tanben
depar tamentau. Mercé Var Matin .
Rendètz-vos es pres per l’an que vèn per
una novèla edicion de la « Fèsta de
Region Provença » encara mai bèla ! 

Pèire COSTA
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� Mélanchon et le Parti 
de Gauche tombent 
le masque

« A propos des langues régionales et

minoritaires ». C’est le titre d’un texte du
BN du Parti de Gauche à l’intention de ses
militants qui nous est parvenu. On n’y parle
pas de la saucisse de Morteau, version
Chevènement, mais on résume les
arguments qui nous ont été ressassés
depuis des dizaines d’années. L’argument
« républicain » est le seul credo rabâché
au long de cette plaidoirie. 

En introduction, une mise en perspective
de la question culturelle renvoie à 
un  préambule   pour fendeur  d ’un
néolibéralisme fondé sur l’homothétie faite
entre la réforme territoriale Sarkozy et une
nouvelle phase décentralisatrice qui ne
pourrait se faire que sous la houlette d’une
Europe néo-libérale. L’opposition entre
« E ta t  républ i ca in »  e t  « Europe
des régions » est l’argument préliminaire à
toute cohérence politique, comme si région
et culture dans le cadre européen allaient
mettre en danger l’Etat Nation ; comme si
les régions autonomes actuelles étaient
sans compétences partagées avec l’Etat.  
- Passons à l’essentiel sur les « LR et

Minoritaires ». L’argument fondateur de ce
p a r a d i g m e  e s t  l a  R é p u b l i q u e  :
« Revendiquer des droits particuliers à une

catégorie de la population au nom des
différences, est une atteinte à l’égalité
républicaine.  » Nous rappellerons que la
République c’est la chose publique, par
définition. Toute région, en France ou en
Europe, participe d’une langue et d’une
culture. Est-elle pour autant moins
républicaine parce qu’elle les vit au
quotidien ? Comment conclure par
l’évidence quasi axiomatique que seul le
français est la « langue administrative et
véhiculaire commune » et se satisfaire de
ce truisme, comme si le français était
menacé par les langues régionales ? On
trouve derrière cet argument d’autorité
« républicain » la critique de tout statut
différencié au nom d’une « laïcité » crispée
et inadaptée à l’évolution des sociétés
contemporaines. 
- De même, le PG réaffirme son hostilité à
la « Charte européenne des langues
régionales ou minoritaires » parce qu’elle
introduit « des droits particuliers pour une
catégorie de citoyens ». L’argument
juridiste est connu, Carcassonne (PS)
l’avait mis en avant contre la Charte. Or, ce
qui fonde un droit particulier, c’est qu’il
s’oppose au droit des autres. Est-ce le cas

des « langues régionales » ? L’universalité
de toute langue n’est-elle pas dans sa
pratique sociale qui fonde son droit à
exister ? Il n’y a pas d’autre critère, sinon
de décider arbitrairement ce qui est légal
ou illégal (et la loi a bon dos contre la
linguistique) : nous sommes sortis d’une
logique humaniste, dont se réclament nos
« républicains » qui pourtant affirment –
sans contradiction apparente- que ces
principes (républicains) sont « compatibles
avec la valorisation de tout patrimoine
culturel ». Les « angues historiques de
France » sont pour le PG une catégorie
idéologique, car il est évident que le
français seul répond à l ’exigence
républ i ca ine… Dans  ce  verb iage
catéchisant et d’exclusion, on notera qu’en
matière d’ouver ture, le choix d’un
enseignement optionnel sera seul retenu.
Cela suffit pour passer le Bac, que
demander de plus ? Le PG a découvert
tardivement l’écologie et les dangers de
l’énergie nucléaire. Les « Langues
régionales ou minoritaires » sont la
dernière bombe à retardement que sa
dialectique ne maîtrise pas. Pour sortir du
centralisme et penser une VIe République
plus généreuse et plus intelligente, peut
mieux faire… 

G.T

POLITICA
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Mèfi lo lop !➜

� DESPARTIDA
L’Enric Garriga Trullos a fach sa despartida. Per Catalónia e per
Occitània, es una granda pagina que se vira. E per ièu tanben. Avem
en Juèsa, una istòria comuna amb el. A la debuta de las annadas 80,
una escòla de ballet catalana, l’Esbart Gaudi de Barçalona, anava
cada annada a un festenau de danças folclòricas en Austria e fasiá
una pausa en Juèsa a mitat camin. Erian un carri plen de bailaires e
de musicaires de còbla ; nosautres, asseguraviam lo dormir e lo
manjar, elos nos tenion una subrebela serrada al cinema, 2 oras de
musica e danças catalanas. Lo ciné era plen.
L’idèia nos venguèt d’engimbrar un bessonatge amb una ciutat
catalana. Alara, me virèri cap a l’Enric que conseissiái per l’avedre
capitat mai que d’un còp dins d’unas manifestacions siá de l’IEO siá
de VVAP. Es donc el que nos faguèt encontrar pel primièr còp, lo
monde de Vilassar de Dalt pròchi de Barçalona, al mes de setembre
de 1986. Aquel bessonatge perdura desempuèi donca 25 ans mercé
a l’Enric e al CAOC. Una delegacion catalana èra presenta al darrièr
salon gromand e artejanal de Juèsa los 22 e 23 d’octòbre. Gramaci
Enric, bon viatje, e de còr ambé la teva familha.

Girard LEINAUD – Partit Occitan Ardescha - Droma

La premsa parla despuei quauquei temps
dau lop e dei malastres que fa ais escaboats
dau relarg varés. Manca pas un jorn
qu’entendèm qu’un lop es vengut atacar de
fedas. Es verai qu’émé la defensa dau
bestiam en dangier de disparéisser de la
surfaça de la tèrra, avèm un pauc oblidat lei
pastres. Dos cent seissanta fedas son
estadas devoradas en 2010, aquest’an se
ne’n còmpta ja quatre cents entre lei pastres
que fan pàisser sus lo Plan de Canjuers.

Dins una entrevista à Var Matin (17/09/11),
Guillaume Fabre, elevaire à la Ròca
d’Esclapon, se planhe per dire : « quand
cerquam un pastre, ren que de parlar de
Canjuers, lo fa córrer, degun vòu venir

gardar ! » e perseguís  : «  sus lo Plan se pòu
ren faire d’autre que de far venir de bèstias
fèras ! » I’a ren d’autre a faire que de
fòrabandir lo lop dau relarg. 

Dins lo “Monde” d’aquest estiu (1), la
jornalista Monica Raux fa parlar lo professor
Jan Marc Moriceau, de l’ universitat de Caen :
”dins lei sègles ancians, lo lop èra en França
un vertadier dangier. Avèm totjorn entendut
dire qu’atacava jamai l’òme ; es una idèia
faussa, qu’ai fach una enquista que mòstra
qu’entre 1420 e 1918, lo lop a fach mai de
3000 mòrts !” E de clavar : “per manejar lo
r e t o r n  d e  l a  b è s t i a ,  f a u e s t u d i a r
vertadierament, segon leis espaçis e lei
interès, lei possibilitats per l’ animau de viure

a costat de l’ òme.”
Mi sembla que, nautrei regionalistas, devèm

sostenir lei pastres, l’aver fa partida de nòstra
cultura; siam diferents deis environa -
mentalistas, ò aparaires deis animaus, de
cultura urbana, pòdon pas comprendre aquò.
Mi sembla, que la question dau lop se pausa
pas que dins l’encastre d’una societat mai
que mai subre-urbanizada e que l’equilibri
entre natura e  cultura es tras que borrolada.

Ieu ai chausit, sarai dau costat dei pastres!

Jan Pau MARTIN

(1) Le Monde dau 27 de junh 2011, « Dans les

Vosges, l’ombre du loup ». Monique Raux.

DE LEGIR
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de Guiu Martin e Francés Porte. De comandar :Luciana Porte-Marrou- La Dindoleta-
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SOLIDARITAT

• AUX PORTES DE LA MEDITERRANEE •
Résidence / Du 23 au 26 Janvier 2012

CITE DE LA MUSIQUE DE MARSEILLE (13)

Concert / Le 27 Janvier 2012 à 20H30

CITE DE LA MUSIQUE DE MARSEILLE (13)

AUX PORTES DE LA MEDITERRANEE ouvre un dialogue entre les musiques

traditionnelles grecque, arabo-andalouse et occitane. Miquèu Montanaro,

Fouad Didi et Frédéric Tavernier-Vellas présentent sur scène une musique

claire et précise, dont le répertoire s’inspire de leurs trois traditions

respectives, tout en laissant place aux compositions et improvisations. Pour

ce concert Hassan Boukerou et Georges Mas apporteront leurs couleurs

musicales aux , respectivement, percussions et clarinettes.

Production Cie Montanaro - En partenariat avec le COMDT, le Centre

Culturel Français D’Alger, l’Art-Cade Sainte-Croix-Volvestre (09), la Mairie

de Saint-Girons (09), la Cité de la Musique de Marseille (13). Avec le

soutien de l’Institut Français, de la DRAC PACA, du Conseil Général du Var,

de la mairie de Correns.

Information et Réservation 

AUX PORTES DE LA MEDITERRANEE

27 Janvier 2012 à 20H30 - Cité de la Musique - Marseille

Tél. :04 91 39 28 28
Site : www.citemusique-marseille.com


